
 

 

31 août 2017 

Le château d'eau du bourg de Méry-ès-Bois n'est plus 

 
Le château d’eau est tombé de ses 21 mètres, hier, 

lors de la démolition très surveillée.? © Marion 

Hier matin, le convoi exceptionnel d’engins de démolition a traversé le village. L’objectif est de détruire 
l’ancien château d’eau en deux jours.  

Quelques curieux du village se pressaient déjà, hier matin, route des Patineaux, devant la destruction 
impressionnante de l'ancien château d'eau. Les discussions sont vives et les passants s'improvisent 
paparazzis pour l'événement. L'année de construction de l'édifice suscite le débat. Les enchères sur les 
dates fusent ! Heureusement, l'arrivée du maire avec un document-preuve, stoppe l'échelle des 
estimations. « J'ai en main le procès-verbal d'adjudication des travaux, qui date de 1931 ! » s'écrie 
Gilbert Étiève, maire de Méry-ès-Bois. 

 
Les villageois sont venus admirer les travaux. 



 

 

Une destruction « nécessaire » 

Le 2 octobre 1931, donc, les travaux de construction du château d'eau sont décidés. C'est l'entreprise 
Pascaud de Cosne-sur-Loire (Nièvre) qui était à l'époque en charge des travaux. L'entreprise Méton 
Raoul est quant à elle chargée de la réalisation des canalisations. Ainsi, en 1932, le château d'eau 
flambant neuf trône fièrement route des Patineaux, presque en centre-bourg. Certains anciens du 
village ont bien connu le monument dans la fleur de l'âge, et le voient tomber aujourd'hui avec un 
sentiment de nostalgie. Malheureusement pour ses fans, cela fait aujourd'hui plus de vingt-cinq ans que 
le château d'eau n'est plus utilisé et par conséquent qu'il devenait vétuste. Deux réservoirs d'eau semi-
enterrés au lieu-dit « la Pyramide », remplacent dorénavant la construction des années 1930 décidée 
par Pierre Blaisse, le maire de l'époque. La démolition avait déjà été abordée lors de conseils 
municipaux, mais n'avait jamais abouti jusque-là. 

 
Le plus gros du travail de démolition consistait à casser la cuve intérieure au sommet du château. 

Bientôt, la compétence eau, jusqu'ici réservée à la municipalité, passera à la communauté de communes 
de Sauldre et Sologne. Cela a donc motivé le maire de Méry-ès-Bois à accélérer la question de la 
destruction ou non « du vieux château d'eau ». « C'était devenu urgent de prendre la décision que 
personne ne voulait prendre », explique Gilbert Étiève. La construction était devenue trop vétuste et 
dangereuse, des morceaux de béton commençaient à se détacher, des ferrailles dépassaient… », 
détaille-t-il, préoccupé par la sécurité des piétons. Il est vrai que si un accident s'était produit, la 
municipalité aurait été responsable, « donc il valait mieux mener cette destruction avant que la 
communauté de communes prenne la suite », conclut le maire. Ainsi, au printemps, la décision est prise 
et l'appel d'offres pour trouver une entreprise est lancé dans la foulée. C'est D'B Centre, entreprise de 
Châteauneuf-sur-Cher qui obtient le contrat, assisté de l'entreprise de manutention et levage Foselev, 
située à Marmagne. 



 

 

« Nous avons dû mettre en place un dispositif de sécurité important » 

Les devis réalisés en amont concernant la sécurité lors de la destruction étaient nécessaires, car le 
château d'eau se trouve en pleine zone d'habitation. « Nous avons dû mettre en place un important 
périmètre de sécurité qui restera pendant les deux jours de démolition, et également évacuer une 
maison qui se situe seulement à 4 mètres du château d'eau », ajoute le maire. Le chantier a détruit le 
plus gros de la structure mercredi, les fondations d'au moins 1 mètre de profondeur et l'acheminement 
des gravats se feront aujourd'hui. 
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